
EXTORSION SUR LES CIVILS LOCAUX :
L’ADF exige une partie des récoltes des agriculteurs locaux en échange de la « protection »
dans les zones environnantes des camps, comme dans les régions de Madina et Mwalika.

Ces taxes forcées sont collectées par les commandants sur place (par exemple, Amigo à
Irungu/Mwalika).

Ce système d’extorsion s'étend également à la collecte de ressources comme le bois, les
fruits, et d’autres biens de consommation dans les zones occupées par les ADF.

COMMERCES ILLICITES ET VOL DE BÉTAIL :
En 2019, les ADF ont mené une mission de vol de centaines de vaches à Boga, une
opération ordonnée par le chef du groupe, Seka Musa Baluku.

Ces biens (bétail, marchandises volées) sont ensuite revendus sur les marchés locaux ou
dans les zones sous contrôle de l’ADF, fournissant ainsi une source de revenu.

L'ADF a également utilisé ces activités pour financer ses opérations militaires et logistiques,
souvent en échange de fournitures.

EXPLOITATION DES RESSOURCES NATURELLES
L’ADF tire des fonds de l'exploitation illégale des ressources naturelles, en particulier dans
les zones minières de la RDC, en lien avec des réseaux d’exploitation illégale des minerais
(comme le coltan et l’or).

Ces ressources sont extraites dans des zones difficiles d'accès contrôlées par le groupe,
souvent en collaboration avec des acteurs locaux ou des groupes criminels.

RÉPARTITION DES RESSOURCES ENTRE CAMPS
Les camps d'Irungu/Mwalika, Madina et Mamove sont utilisés comme points de stockage
pour les biens collectés. Des registres sont tenus pour suivre la distribution des ressources
entre ces camps, ce qui garantit une gestion efficace des biens et des fonds.

Les informations recueillies par les anciens combattants et les personnes enlevées montrent
que les ADF surveillent de près les flux de ressources, en particulier les fournitures
collectées lors des raids.

RECRUTEMENT ET TRAVAIL FORCÉ 
L'ADF utilise également des civils enlevés, y compris des femmes et des enfants, pour
effectuer des tâches de travail forcé, ce qui réduit ses coûts d'approvisionnement et
permet de maintenir une main-d'œuvre pour ses activités logistiques.

Ces travailleurs forcés sont souvent utilisés dans la récolte des ressources, la préparation
des attaques, ou même la construction de nouvelles positions militaires.
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